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converti à la vraie foi, reproduisait une appréciation du 
défunt, où il était qualifié de mécontent, d’intolérant, et de 
ptttimiste. Fuis elle ajoutait que, aux yeux de certain* catholi­
ques américains, « les fils les plus dévoués de l'Eglise, ses sol­
dats les plus ardents et les plus éclairés ont toujours été et 
seront peut-être toujours des mécontents, des intolérants et 
des pessimistes. »

Et notre confrère continuait : « Un mécontent, un intolé­
rant et un pessimiste, Lntiamme, dont la plume brillante et 
courageuse a dévoilé tant de turpitudes et soutenu tant de 
brûlantes polémiques, avant de voir donner à son œuvre che­
valeresque et chrétienne une consécration épiscopale qui le 
récompense pour son indomptable intrépidité et le venge de 
tant d’avanies.

« Un intolérant, un pessimiste et un mécontent, Tardivel, 
qui est mort l’épée au poing, en véritable soldat de l’Eglise 
après avoir rendu à la cause catholique aux Etats-Unis même, 
comme au Canada, des services si signalés.

«Un pessimiste, un mécontent et un intolérant, Arthur 
Preuss, cet « illustre disciple de la Croix », comme l’appellerait 
Bossuet, ce publiciste dont le talent hors ligne et le catholicis­
me intégral contribueront dans une si grande mesure à sauver, 
ai elle doit être sauvée, des catholiques libéraux qui la mènent 
à la perte à tous les degrés de 1a hiérarchie ecclésiastique et dans 
les rangs des fidèles modernes et modernisants, la sainte Eglise 
de Dieu en cette République ; Preuss dont le « nom est Chré­
tien, et le surnom, catholique », comme il le proclame au monde 
dans un langage dont soixante-quinze pour cent de ces catho-

ques américains ne comprennent, ni ne soupçonnent ni la 
grandeur, ni la l>eauté.

« C’est ce même M. Preuss que ces mêmes organes appellent 
tous les jours l'apôtre de » fer-blanc », lui dont la doctrine est si 
sûre, l’inspiration si catholique, le catholicisme si intégral, lui 
le croisé dont les armes sont d’or.

« Tardivel, comme on l’a haï !
« Laflamme, comme on l’a voué aux gémonies !
« Et combien d’autres ont reçu l’hommage d’une égale con­

damnation pour avoir consacré leurs vies à servir la religion 
et avoir préféré le Christ à un régime. •


